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terme. Comme l'OPEP entre pour un peu moins de la
moitié de la production mondiale de pétrole alors que
cette organisation détient plus des deux tiers des réser-
ves, il est manifeste que les autres pays producteurs, du
moins en termes relatifs, sont amenés à une surproduc-
tion pétrolière. Les producteurs de pétrole du Moyen-
Orient pourraient, en moyenne, maintenir les niveaux
actuels de production pendant près de 50 ans alors que
les États-Unis et le Canada n'ont de pétrole que pour
guère plus de dix ans au rythme actuel de production
avec leurs réserves prouvées actuelles. Dans un monde
où le pétrole est la denrée économique fondamentale
puisqu'il représente environ 45% de la consommation
d'énergie primaire, il s'agit là d'un degré de concentra-
tion des ressources dont les implications sont nombreu-
ses.

Le pétrole est un élément essentiel de la filière
énergétique dans tous les pays industrialisés et assure la
mobilité de toutes les machines militaires classiques.
Plus de la moitié du pétrole du marché international
passe par le Détroit d'Hormuz à l'entrée du Golfe Persi-
que, à un rythme d'environ 18 millions de barils par jour.

Dans une journée normale, de 70 à 80 navires emprun-
tent ce détroit, y compris les plus grands super-pétro-
liers du monde. Environ 90% de l'ensemble des besoins
pétroliers du Japon transitent par cet étroit passage, en
méme temps que 60% des importations pétrolières
d'Europe occidentale et qu'environ 30% des importa-
tions des États-Unis. L'invasion de l'Afghanistan a
amené les forces armées soviétiques à 550 kilomètres
de ce Détroit, ce qui ajoute aux inquiétudes des pays
importateurs.

L'OPEP s'efforce de nombreuses autres façons de
renforcer sa maîtrise du marché pétrolier mondial. Au
cours des années 70, les gouvernements des pays mem-
bres de cette organisation ont nationalisé la plupart des
champs pétroliers de l'OPEP, reléguant ainsi les compa-
gnies pétrolières au rôle de simples exploitants. Les
pays producteurs prennent également le chemin des
ventes directes, c'est-à-dire des transactions de gouver-
nement à gouvernement. Avant l'embargo de 1973, plus
de 75% du pétrole produit par l'OPEP était commercia-
lisé par les grandes compagnies pétrolières; en 1979, ce
chiffre était tombé à moins de 50%. La capacité qu'a-

Figure 3-22: PRODUCTION MONDIALE DE PÉTROLE BRUT PAR RÉGION, 1930-1980
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Source: DeGolyer et MacNaughton, 1980, p. 4; et Auldridge, 29 décembre 1980, p. 78-79.
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